
Laisse Ottawa.... 4 57

Arr. à Montréal... 8 25

Laisse Montrial.. 45

Arrive à Ottawa.

i^able d’avance, par an. ta.
do quatre mois.. 1.00

do un mois......... 0.26

Edt. Hebdomanaire, par an....... 1.00
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique
UIVISION VENT.

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS ER AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangements d’ete commen­

çant Lundi, 11 Aont 188-1.
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JHAPEAuX TOWKBII)
FEU! FEU! FEU!

UTT T'EU DE $13,000 Nous venons «l’ouvrir «toux caisses «le 
chapeaux venant «le MM. Towhend A Cio., 
chapeiliers de la reine.

Ces chapeaux méritent uno visite.y,Tilt acheté pour une valeur de 
$13,000 de marchandises endomma­
gées par le feu et l’eau dans le ma­
gasin de gros de MM.
SKELTON, FRERES & CIE.,

MONTREAL.
A ENVIRON

25 cts DANS LA PIASTRE
Aous vendons aujourd’hui tout 

le fonds à beaucoup moins que la 
moitié du prix.

Conditions Comptant ou payable 
sur livraison.

N

B. J. DEVLIN.

UN SEUL PRIX

BRYSON, GRAHAM & lie.,
153 el 154, rue NnarkM.

D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12,15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ ' du soir quille Ottawa à 11.35 pm 
“ " Arr. à Toronto à 8.45 am
'• du jour quitte Toronto i U.00 am 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Sm'th's Fall, pour 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin do fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Gonrections à Toronto pour tous les 
points à l'ouest, sud-ouest et nord-euest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table dq 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

- 43 BUE ELGIN. ~
GEO. W. HIBBARO, 

Aflsistant-Agent-Général des Passagers.
ARCHER BAKER,

Surintendant-général ; 
W.C. VANHORNE,

Vice-President.

Décidément, je me retire du com­
merce. Tout le stock 
en dessous du prix coûtant.

LOUIS Fe RICHARD, au petit ma- 
gagasin, 176 Rue DaLiousie,
les rues St André et Water.

16-8

sera vendu

—entio

Avis au Public
M. Joseph Arsenault, boucher, désire 

annonce au public d’Ottawa qu’il a loué 
de M. John Kennédy l’étal No. 7. et qu'il 
oontinuera, comme par le passé, à donner 
ample satisfaction à scs pratiques et au 
public en général qui voudront bien lui 
accorder leur patronage.

M. Joseph Arsenault tiendra constam­
ment des viandes fraîches, salées et fumées 

tes sortes. Prix modérés, 
visite est sollicitée.

JOSEPH
14 août 1884
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Nous venons de recevoir le 

plu* bel assortiment 
de toiles peintes et dorees 

pour fenetres qui ait 
Ja .taie ete Importe en Canada

JACOB ERRATT.
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

88 KUE RIDEAU.

M. B.—Voyez le? échantillons de 
ces" toiles dans ma vitrine,

abonnementerificc

F. MOFFRT, Secrétaire de la rédaction et administrateur
me qui nous LA SOCIÉTÉ DK PUBLICITE, Propriétaire "RELIGION

le.,
’8 directs. POLITIQUE EUROPÉENNEli reçus par le conseil municipal, le 

maire en tête, qui nous présente 
une adresse où l’on vante beaucoup 
la presse, mais encore plus les 
avantages naturels qu’offre Kincar­
dine, Three cheers for Kincardine, 
et nous continuons notre route.

Le lac est splendide. Le soleil 
le darde de ses plus chauds rayons. 
Une petite brise secoue mollement 
les Bots qui se déroulent en une 
vaste nappe d’émeraude aussi loin 
que le regard peut porter. Çàetlà 
quelques steamers qui promènent 
leurs panaches de fumée, quelques 
barges lourdement chargées de bois 
et de grains, quelques voiles de 
bateaux-pêcheurs, tantôt blanches, 
tantôt couleur cuivre. A l’ouest 
et au nord l’immensité de l’eau, à 
l’est une longue ceinture de mon­
tagnes et de collines qui découpent 
l’horizon avec leur crête de ver­
dure. Tout est calme, tout est 
silence autour de nous. C’est à 
peine si l’on entend le bruit du 
sillage du navire, c’est à peine si 
quelque oiseau farouche nous ji 
en passant un cri strident. T 
parle au cœur, à l’âme, à l’imagina­
tion. Tout invite à la rêverie', à la 
contemplation. Lamartine, que 
n’êtes-vous ici pour contempler 
notre lac !

Vers trois heures de l’ap'ès midi, 
nous apparaît Southampton qui, 
comme Goderich et Kincardine, 
prolonge ses quais loin dans le lac, 
la plage, superbe plage sablon­
neuse, s’étendant à une grande dis­
tance. Nouvelle réception par le 
conseil municipal, nouvelle adresse 
du maire, réponses chaleureuses de 
la part des journalistes. La presse 
est la première puissance du monde, 
la plume état plus puissante que 
l’épée : en revanche, Southampton 
est une belle place qui a de l’avenir 
tout plein. Voilà la substance des 
discours. Three cheers for South 
amplon sont jetés à tous les échos 
du lac.

LE CANADA
L’agitation contre la Chambre 

des Lords a subi une accalmie pen­
dant la semaine dernière.

Il n’y a pas eu d’assemblée im 
portante et on attend avec anxiété 
le discours que M. Gladstone pro­
noncera à Midlothian le 30 courant

Lord Salisbury s’est engagé dans 
son discours à Manchester à favori­
ser une redistribution des collèges 
électoraux plus radicale et môme 
plus démocratique que celle de­
mandée par les libéraux.

La presse commente beaucoup 
le discours de prorogation dans 
lequel la Reine a parlé de l’insuccès 
du gouvernement à laire adopter 
ses mesures pendant la session qui 
venait de se terminer.

Le peu de besogue- faite par le 
Parlement agit beaucoup sur l’opi­
nion publique en faveur des con­
servateurs, et pendant ces derniers 
jours le changement en leur faveur 
est très perceptible, écrit le cor­
respondant du Mail de Toronto, à 
Londres.

Les libéraux commencent à 
craindre pour Tissue de la lutte, 
surtout depuis le succès de rassem­
blée conservatrice à Manchester. 
Lord Salisbury fait preuve d'une 
tactique très habile.

En Italie, le Popolo romano an­
nonce que la première vente des 
piopriétésde la Propagande aura 
lieu lundi. Le représentant de la 
Propagande y assistera et protestera 
contre cette vente. Les propriétés 
qui doivent être vendues compren­
nent des terrains à Imorlavanna et 
au Gorrège. D’autres ventes auront 
lieu à Frosinore.

En France, on n’ajoute pas foi 
dans les cercles officiels à la nou­
velle de la déclaration de la guerre 
par la Chine. La légation chinoise 
à Paris n’a pas descendu son pavil­
lon. Une dépêche dit que l’on 
s’attend à une reprise des négocia­
tions.

Les difficultés entre la France et 
l’Aimam au suj t de la régence ont 
été réglées, grâce à îa fermeté du 
ministre résident français. La 
France reconnaît le choix du régent 
et le couronnement du nouveau roi 
a lieu dimanche. Les Français ont 
obtenu la cession d’un morceau de 
territoire dans l’enceinte de la cita­
delle, et ils ont pris possession.

La chambre française,par un vote 
de 170 voix contre 50, a passé des 
ré olutions exprimant sa confiance 
dans le gouvernement pour la fer­
meté qu’il a déployée en faisant 
respecter le traité de Tien Tsien.

!

JULIEN. Ottawa et Hall, 19 Août 1884

Pompes Funèbres QUESTIONS DU JOUR
LA QUESTION DES SAÎ AIRES

Ottawa,
nêcal.

Les libéraux apportent toujours 
comme principal argument contre 

é la politique protectionniste que 
cette politique ne favorise aucune­
ment l’ouvrier. Ils disent que si 
les ouvriers, sous un régime pro­
tecteur, gagnent des salaires plus 
élevés, le coût de la vie est aussi plus 
élevé en proportion que dans les 
pays fibre-échangistes et qu’alors 
la protection ne profite aucunement 
à la classe ouvrière.

Tel est leur argument, mais il ne 
tient pas devant les faits.

Le bureau de la statistique ou­
vrière de l’Etat du Massachuselt 
vient de publier le résultat d’une 
grande enquête qu’il a faite der­
nièrement au point de vue des 
salaires payés aux ouvriers dans 
cet Etat et en Angleterre, ainsi que 
du coût de la vie dans les deux 
pays. L'enquête est bien loin d’a­
voir été favorable aux prétentions 
libre-échangistes.

Le bureau de la statistique ou­
vrière a choisi pour comparaison 
vingt-quatre industries, communes 
au Massachusett et à l’Ang’eterre. 

v Dans chacune de ces industries, le 
bureau a trouvé que les gages 
hebdomadaires payés dans l’Etat 
du Massachusett dépassaient en 
moyenne de 75 pour cent les gages 
payés dans les mêmes industries 
en Angleterre.

En ne comparant seulement que 
les gages les plus élevés payés dans 
les deux pays, le bureau a trouvé 
que le Massachusetts l’emportait 
encore de 48 pour cent. Ou pour 
parler plus clairement l’ouvrier 
dans le Massachusett reçoit $1.75 
par jour, tandis qu’en Angleterre 
son confrère ne reçoit que $1.00.

Maintenant quant au coût de la 
vie, il est un peu plus élevé dans le 
Massachusett qu’en Angleterre, 
mais seulement de 17 pourcent. 
Ainsi, ce qui coûte *1.00 d’achat à 
l’ouvrier en Angleterre, coûte $1.17 
dans le Massachuselt.

L’ouvrier dans le Massachusett 
reçoit donc 75 contins de plus par 
jour que l’ouvrier en Angleterre, 
et n’a à payer que 17 centins de 
plus par jour pour son entretien. 
Il peut économiser chaque jour la 
différence—58 centins—et s’amas 
ser assez vite un petit pécule, ou 
dépense1* ce surplus en comfort 
ou amusements que l’ouvrier ne 
peut se procurer en Angleterre.

Les libéraux continueront-ils 
maintenant à crier que le régime 
protecteur ne favorise pas la classe 
ouvrière? Notre pays n est-il pas 
plus prospère aujourd’hui que du 
temps du régime de M. Mackenzie 
où les produits se vendaient à très 

{ * lias prix sur nqs marchés, mais 
aussi où les ouvriers n’avaient pas 
d’ouvrage ou travaillaient pour ciu- 

l quaqtfc çj soixante cents par jour.
I t- J/e^cursion de la presse de la 

province de Québec aurzLUeu, cette 
| jtogjË* danç, les1 Etals jçu'ia Non 

A, ve)le Angleterre. Les jo*nalistes 
I * visiteront Lowell" et FaUk”River, 

£ ainsi due Bôston et jSTëw-ŸAtk.
Z ,l)e Québec à Boston et'<»â Fall
• River le trajet se ferâ jW voie
* leiTté, et de ce dTejrniqr' è.pjj'jpit à 

, â, Naw-Xork par .ïalfameusa* 4igne
de.steamers dit*'bàll Riverain.

Le départ se fêtai vers le 15 du 
ÿiois prochain et l’excursion durera 

i «aviron (luit jours.-** T n

erau public «l'Ottawa 
'otite commande qu’on -w 
’rix très modérés. On 
Il BILL A RDS sont à la 
funéraires fournis sur 
iétaire.
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balance on cinq paie» 
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i lus culVver recevront X, j/y’" 
lient est luit on ontier. flUf 
iar les terres concédées, 
au pair, avec l’intéré!iJÉÉÉ^h 

[ue fie Montréal, M6ï, ÿi

IIobtenir «les informa- 
LAVISH, commissaire

Ici nous recevons plusieurs voya 
geurs distingués : le juge Burton, 
le juge Rose et M. Bethune, avocat. 
Ils nous sont venus par le chemin 
de fer qui relie Southampton à To­
ronto. Quelle peut bien être la 
cause de leur voyage? Nous ne 
tardons pas à l’apprendre. Ils s’en 
vont à Port Arthur, qui plaider, 
qui juger l’élection contestée d’Al 
goma pour la chambre locale. Le 
député grit n’étant pas très sûr de 
son innocence, s’est hien démis de 
son mandat après l’avoir gardé 
toute une session, mais ses adver­
saires pousseront peut être l’en­
quête jusqu’au bout. Ils semblent 
flairer quelque pot aux roses. M. 
Bethune est l’avocat le plus em­
ployé d’Ontario dans les contesta­
tions d’élections. Il arrive d’An­
gleterre où il a plaidé et gagné la 
fameuse cause Caldwell McLaren, 
et, quoique grit, le gouvernement 
fédéral lui a confié la cause des 
licences, qui sera portée en septem­
bre devant la Cour Suprême. An­
cien député à la chambre locale de 
Toronto, M. Bethune tenta d’entrer 
dans l’arêne fédérale en 1873, mais 
les électeurs de Stormont lui refu­
sèrent leur mandat pour le confier 
à un conservateur. Il parait avoir 
renoncé à la politique active, et il 
est probable que l’un de ces jours, 
un tricorne lui sera offert. Reste a 
savoir s’il acceptera, avec une clien­
tèle qui lui rapporte $15,000 à $20,- 
000 par an, presque le salaire d’un 

i n„Dnx, rédacteur de la Minerve.
1 “ Député d’Algoma 1 Jecom-' d3 aoù!'Ï884 P,rC’ Pre?,|s difficilement qu’on s’achar- 

ne a le devenir. Savez-vous bien 
Nous étions en face de Goderich ce que c’est que ce district ? Une 

lorsque je terminai ma première immense région qui s’étend depuis 
lettre. Reprenons là notre entre- Vile Manitouiine jusqu’à l’angle 
tien. 11 me faut bien aimer mes nord ouest du lac des Bois, soit 
lecteurs accoutumés pour m’arra environ mille milles. Si l’élection 
cher au spectacle enchanteur qui a lieu durant la saison de la navi- 
in’envirouue et me cloitrer dans galion, il vous faut visiter eu ba- 
ma cabine pour crayonner mes teau toute la côte nord du lac 
impressions. Pour me stimuler, j’ai, Supérieur, toute la côte des îles 
il est vrai, l’exemple de mon co.n- Manitouline, et pénétrer dans l’in- 
pagnon de cîiambre, l’honorable térieur tantôt à pied, tantôt en 
M. de la Bruère, qui noircit, à canot, tantôt à cneval, campant 
l’instant même, je ne sais combien dans la hutte du défricheur ou du 
de feuillets, pour ses fidèles abon- mineur ou sous la tente du sau- 
nés du Courrier de Saiut-Hyacinthe- vage, couchant au besoin sous la 

Arrêt d’une demi heure seule- calotte des cieux. En hiver, vous 
ment à Goderich, samedi matin, 2 devez chausser la raquette, vous 
août. Le temps d’y jeter le* malles, aventurer dans la forêt et sur la 
de débarquer et embarquer quel- glace, ou vous emprisonner dans 
ques colis et de recevoir quelques des traîneaux à chiens, toujours à 
passagers. Puis nous filons vers la recherche des électeurs qui, ne 
Kincardine, seconde station sur la lisant pas toujours les gazettes, se 
rive est du lac. Là, nous sommes) demandent ce que vous pouvez
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ET PATRIE”

bien leur vouloir. Joli métier que 
celui de candidat à Algomal Une 
fois élu, si vous habitez cette région 
solitaire, il vous reste encore à bra­
ver les mêmes dangers, à surmon­
ter les mêmes fatigues, sur un par­
cours de plusieurs cents milles, 
avant d’atteindre les chemins de 
fer qui vous transporteront tout 
droit au parlement.

Mais tout cela sera bientôt souve­
nir du passé. Dix mille hommes 
construisent actuellement le Paci­
fique, et le sifflet de la locomotive 
ne tardera pas à se répercuter jus­
que dans les centres les plus recu­
lés du lac Supérieur. Ce gigantes­
que travail sera même exécuté l’an­
née prochaine, alors que vous 
pourrez vous embarquer dans un 
fastueux Pullman à Halifax, pour 
vous rendre tout d’une traite à la 
Passe du Cheval qui Rue, aux 
Montagnes Rocheuses. Ce jour-là, 
un coup fatal sera porté aux candi­
datures aventureuse! et légendaires 
dans Algoma. Les intéressés ne 
s’en plaindront pas, mais rien ne 
les distinguera plus des autres 
chercheurs des faveurs populaires. 
Adieu alors aux raquettes et aux 
trainaux à chiens I

—Quel temps aurons-nous de­
main ? Voilà une question que ne 
manque jamais de se poser un voya­
geur sérieux.

Le soleil a perdu de son éclat, le 
ciel de sa pureté. Quelques nua­
ges courent à l’horizon en décri­
vant des formes fantastiques. Le 
veut s’élève et commence à tour­
menter le lac. Mde T... veut nous 
convaincre que le mauvais temps 
est imminent. “ Ciel pommelé et 
femme fardée ne sont jamais de 
longue durée.” En effet, il pleut 
une partie de la unit à ciel fendre.

Nous voilà en plein dimanche. 
Le ciel continue d’être chargé de 
nuages, que le vent disperse par 
intervalles pour nous laisser voir 
un soleil resplendissant. De bonne 
heure nous saluons la grande île 
Manitouline, puis un grand nom­
bre d’autres de plus petites dimen­
sions, mais de toutes les formes, 
formes bizarres, formes capricieu­
ses s’il en est, formant un tout ex­
cessivement pittoresque. Les unes 
ne sont qu’un rocher stérile, d’au­
tres sont couvertes de sapins qui 
mirent dans l’onde leurs tètes tou­
jours vertes. Çà et là s’élève la 
fumée d’un campement sauvage. 
Quelques Peaux Rouges avec leurs 
squaws et leurs enfants sont là 
passant la belle saison, vivant de 
pêche et de chasse. Ils nous jet­
tent en passant quelques hourras 
joyeux. Nous avons à peine ré­
pondu à leurs salutations amicales 
que nous rencontrons le Japan et 
l’Artic, deux magnifiques steamers 
chargés de touristes, et qui portent 
fièrement sur leur proue l’âigle 
américain. Chapeaux et mouchoirs 
s’agitent et des acclamations sor 
tent de toutes les poitrines.
JJPlus nous avançons, plus le lac 
se resserre, plus la navigation de­
vient difficile. La nature parait 
aussi beaucoup plus tourmentée et 
l’horizon est borné par une triple 
ceinture de montagnes aux coupes 
irrégulières et fantastiques. Nous 
voilà à lHe Saint Joseph, et sur ses 
côtes apparaissent quelque 
et quelques habitations. C’est le 
commencement de la civilisation.

L’entrée du lac George est indi­
quée par un certain nombre de 
bouées que le gouvernement amé­
ricain a placées là pour indiquer le 
chenal qui est très étroit. Tout le 
panorama des alentours est d’une 
sauvage grandeur et mériterait le 
pinceau d’un paysagiste.

Nous sommes là une demi-dou­
zaine perchés sur la dunette, admi­
rant toutes ces beautés. Le capi 
taine, qui aime le mot pour rire à 
ses heures, demande à madame R..: 
11 Savez-vous pourquoi les i âmes 
“ piéfèrent ces eaux au Saint-Lau­
rent lui-même ? ’’—“ Non, ” répon­
dit elle.—Eh bien, la raison princi 
“ pale est qu’il y a so many buoys ’’ 
(on prononce boys).

Ce sera le mot de la fin pour au­
jourd’hui.

s scieries

J T.

Il y aura une assemblée générale 
du club de raquettes “ Froutenac” 
mardi 19 août, chez M. C. H. Doucet, 
Edifice du Russell, à 8 heures m.p. 

Par ordre,
E. E. LEMIEUX, sec.
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TülMOIGNAGE CONVAINCANT ORA VDEKIDNEY WORTUNE BELLE EXCURSION NOUVELLE MANUFACTURE LA PROTECTION SANS MALE

bijouteries ISME DAZE
Manufacturier

—(ET)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

FEU1I

KXP0SITI0\§()AAUAJo me suis démis l’épaule à la mui 
(l’une chute, le 5 octobie 1881. Les ilv< 
leurs lurent appelés, mais ne purent i > 
mettre mon bras à son état naturel. Aj i* > 
121 jours de soullrances atroces, j’alUi : a 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, ir 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient lelleniti* 
contractés que je ne pouvais plus que piiti 
mon bras à ang e droit. Les nerls 11 
raissaient ôtie en lil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai met, 
mais sans aucun ellet marqué. Moi t 
avions une petite quantité de votre ai nie 
et liniment d’huile, 
donné les meilleurs résultats. Je n< 'a 
trouvé que dans une pharm cio et en i élu 
quantité, et ayant deraa' aux pharrru 
ciens pourquoi ils ne garuHienl p..s < e n 
môde ; “ Eh bien, m ; répond rent-ils, o<. * 
ne savions pas que ce remède avail ut- 
tant de valeur. ” Ils ont vtc le Heine, s., 
tisfails de mon témoignage que .lepL isu • 
en ont acheté et en ont vendu des |U<n. 
tdés. Mais comme je n» Mouvais allé .'li> 
vu que l’on pariait déjà de me mettre soi: 
l’intluence de l’Ether pour op 
bras et détendre les nei is. J’ai préléi e 
vous écrire immédiatement pour vous ve 
mander de menvoyer six bouteilles, n-a t 
avant que la seconde lut épuisée, les i ls 
étaient détendus et je pouvais me soivu 
de mon bras avec lacilité et sans douleüi 

Permettez moi de vous dire que uoi : 
nous servons habituellement de voire ai- 
nica et liniment d’huile comme remêot 
pour les brûlures, écorchures, enlotsw, 
maux de reins et en général pour loub • 
les maladies externes et cela av-. di 
meilleures résultats qu’aucun remède i. 
peut donner. Mon medeeiu do me sou et . 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
ellicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

La troisième excursion annuelle 
du corps de musique Sainte-Anne 
d’Ottawa a eu lieu, hier, à Bucking­
ham.

Le Peerless quittait son quai à 
sept heures avec trois cents passa­
gers comprenant l’élite d’Ottawa, 
lve temps était très beau et chaud.

Rendus sur le terrain à Bucking­
ham, préparé par M. L. Cummings, 
les excursionnistes se dispersèrent 
par groupes dans le bocage et pas 
sèrent une agréable journée.

Par intervalles le corps de musi 
que exécutait les plus beaux mor­
ceaux de son répertoire.

Les jeux et les courses ont excité 
beaucoup d’intérêt.

Deux parties de foot ball et de 
base bail ont été jouées par deux 
jeunes clubs d’Ottawa.

La course des jeunes gens a été 
gagnée par R. Pagé.

Course de 100 verges, gagnée, 
par M. Saint-Amour.

Course de femmes grasses gagnée 
par Madame Ricard.

Course d’hommes gras, gagnée 
par W. O. McKay.

Course d’un demi-mille, gagnée 
par M. Alex. St Pierre.

Coin se de jeunes filles, gagnée 
par Dlle Gingras.

Jeux sur la barre horizontale ex­
écutés par M. P. Boyle et autres.

Au retour du bateau, hier soir, 
le corps de musique est allô séré 
nader le capitaine W. O. McKay à 
son hôtel, sur laTue Sussex, en re 
connaissance de services à lui 
rendus.

MM. Lapointe et St Pierre qui 
étaient les organisateurs des jeux, 
se sont bien acquittés de leur tâche.

Les musiciens se sont montrés 
très affables et ont fait tout en leur 
pouvoir pour donner tout le cou 
fort possible aux excursionistes.

LE1884-M0NTREAL-1884 Bloc de ’Hotêl Russell, rue Sparks 
Ottawa.

M. C. H. DOUCET a transporté 
lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tont< 
co-: mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croii 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et a très bas prix. Une visite est sollicitée.

*Du 5 au 13 Septembre son ate-
PREMIEJ

$25,000.00 de FUIMES; j’aphliqut: 
de l’alcool e

LESAGRICULTURE ET INDUSTRIE * *COIN DES RUES
XDalh.ou.3ie e*b do FISglise

OTTAWA.
C est le remède (pu C. H. DOUCET,Magnifique terrain et bâtisses sple 

pour installer le bétail vivant, les articles 
fabriqués, les instruments et outils aratoires 
et les machines en mouvement.

Grande exposition internationale de 
chiens.

L'exposition

ndides I iS\
Propriétaire

Désire faire s* voir à sts nombreuses pra­
tiques et an public d’Ottawa et de ses en­
virons, en généra qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

—Je pense : 
demain, répond 
un accent singi 

—Ah ! Et qi 
faire demain, m 

—Monsieur 
mon secret.

— Que je co 
Portugais.

Il reprit à ha 
—Vous n’êti 

aujourd’hui. 1 
qu’il s’agit d’un 
voulez garder, 
roge plus. Par

2 fév 81

!sera complète depuis 
septembre au 13 du même mois, et sera ou­
verte jusqu’à 10 heures du soir chaque jour.

Billets a prix réduits offerts par toutes les 
principales compagnies de chemins de fer 
et de bateaux à vapeur.

Pour plus amples informations, s’adresser 
aux soussignés.

le 5
i

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sans 
ntredi le plus complet de co genre à 

Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
aatisfactioa garantie. Prix très modérés,

erer sur moi

î otS. C. STEVENSON,
GEO. LECLERC,

Secrétaires-conjoints.
76 r^e St Gabriel, Montréal4 août—lmEST-CE BIEN LE CAS t 

Tons les marchands de la cam 
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
U n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

ASSOilAilOA MUTUELLE
DE

Poudres de Condition d'Alexander
HOUI.K# POUR leu ROGNONS

ht a tir ans

"(3 E DECIDES CELEBRE^*
POOR LK9

ClievauaK

i

PREVOYANCE UNE VISITE EST SOLLICITÉE •» 
lÉÈfLes marchands de la acampagne fe- 

raieHt bien d’aller visiter cotte MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

I e se-
—Qu’avez-vo 

dire ?
—Quelle est 

vous avez perdi 
—J’ai perdu 

restait.
—Cela me dit 
—Dix mille fi 
— Voulez-voui 

reprendre au jet 
—Je vous ai d 

que ces dix mi! 
puis plus jouer.

—Je puis pr 
francs à mon nol 
te Ludovic de K 
qua José, en tira 
uno poignée de 
que.

OU CANADA.
Incorporée d'après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial. tIZAIE DAZE,

Propriétaire.Acknt a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.

V VIS.—Les médecines ci-dessus, céli
V b res dans tout le Canada pour leui 

efhcacité. ne se trouvent que chez M. ( 
STRAITON. .1-3 mets donc le public e 
garde contre les contre façon s.

16 mai 84 j an.

TAPIS, TAITIS rtc' #

MAISON DE TAPIS

BUREAU PRINCIPAL :
162 BUE ST JACQUES.

MONTREAL.

PETITE GAZETTE Ayant souffert du Rhumatisme pendau, 
longtemps, on m'a conseillé de faite l'e* 
saie de votre Arnica et Uniment d'hu; 
La première application me donna un su 
lagement immedia., et maintenant jv 
eupabla d’agir à mes affaires, gràcéà vol 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Monttréa..
En vente chez C. U. Dacier, rue Sussex 

( Ht&wa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier 
et il F MacCarty, Ottawa.

Cher Monsieur,—J'ni beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les alîecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j'en ai fait usage pendant dix 
a. lain ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Sirop des Enfants du Or Goderrc— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 
.a bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs Je Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médaill-. s, de 
cifix, de bénitiers, aind qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P., j

Comméssaire des Terres de I Vice 
la Couronne Québec, P. Q. j Présidents.

Bed. Globensky, Ecr., C. R. J
L. H. Mai sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec.
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hat ris, Ecr , Moucton, N. B.
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

T ALEXANDER
Nj^B..—On peut aussi obtenir l'article

PLUNKETT * FRERE,R?uBe Wellington i 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

D’OTTAWA.
/T- " ' le 'dus grand assortiment, les meil- 

■©*118 "’tV'Mlrs, et 1 s plus bas prix enSirop des Enfants du Dr Codera
Ce sirop est préna 

v rée avec l’approba- 
tion des professeur, 
de l’E oie de Méde 
cine i>< de 
gie de Montréal 
F ■ ulté de Médeci 
!’» de l’Universit 

JMfciùu Collège Victo

ïjy Le sirop des en 
|y J fants est supêrieui 
/ à toutes les 

rations cal 
offertes

CRIMES ET Af CUDEXTS frelarts, Rideaux,5É smLouis McDermott, d Dututh, 
administrateur des mil. js de Cle­
veland, a été frappé par un bloc de 
pierre qui s’est détaché de la voûte ; 
il a été tué sur le coup. .

Hier soir, pendant l’absence de 
son mari, Mme Chas Sumrnerfield, 
de Charleston, Vie U., a mis le feu 
à sa maison et s’est ensuite précipi­
tée dans le fleuve. La maison a été 
entièrement brûlée et comme son 
enfant n’a pas été retrouvé, on sup­
pose qu’il a péri dans les flammes. 
Mme Sumrnerfield donnait depuis 
longtemps des signes d’aliénation 
mentale.

Sheiman Waters a tué son père 
d’un coup de fusilj hier, à Manhat ­
tan. Kansas. Il partait pour la 
chasse, lorsque celui-ci lui ordonna 
de tue* le chien d’un de leurs voi­
sins. Ayant refusé, il s’ensuivit 
une querelle à la suite de laquelle 
Waters fit feu sur son père.

Corniche*, Pôle», Garniture» 
et Meuble* «le toute sorte.IllËPiSj IwMM

IPpPi

Chirui-
Le jeune h( 

j brusquement 
’ tendait les billet 

—Non, non, m 
dement.

—Pourquoi ? 
cher comte, ne s 
ami ?

—Sans doute, : 
—Dites.

’ —Tout est con 
sûr de perdre en< 

—Eh, comte, 
que la fortune < 

—Vous m’avez 
pareille somme, d 

—Oui, en voi 
vous me la rendr 
cela vous ferait p 

—Et sans mi 
un reçu.

—Cela se fait a 
—Raison de p 

n’abuse pas de ■ 
loir ; je trouve q1 
assez, je ne veux 
ma dette.

—Entre nous, i 
vie, pourquoi de 
les ?

i —On a le droit 
argent, mais pas 

f —Oh ! si vous ]
nous pourrions 
temps sans nous 

/ vous offre le mi 
la perte que vo 
voilà tout. Vous 
avec dix mille fra 
perdu cette somm 
l’ai gagnée. Eh 
tez, si vous le 
vous rende vos ci 
Morbleu ! mon < 
vous êtes encore ] 
que la fortune, 
vous être agréabli 
ner une nouvelle 
amitié ; allons, p 
fons de papier, e 
vous me les ren 
perdez, nous nos 
en chantant tous

L’or est une 
Sachons nous 

— Le seul bien s
N’est il pas 1

à la
luCONTRAT DE MALLE Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 

J. Bisaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals- 
ir Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
Hopper.—Agent Général.

Guérin,—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trôeoi 
provincial

Pour informations s’adresser à

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Une Nl’AKKS.

SHCK uBRËD et Oie.
Arthu 

Dr. J. J.
DES soumissions cachetées,

maître général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu’à midi, vendredi 29ème jour 
d’Août 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, pour un contrat devant cou 
vrir une période de quatre années, 3 fois la 
semaine, aller et retour, entre Dunrobin et 
South March, à commencer le 1er joui 
d’Octobre prochain.

Le transport devra se faire à cheval ou 
dans une voiture convenu le, via le Bureau 
de poste à Dunrobin en allant et par la route 
directe en retournant.

Le départ des malles aura liei 
March, tous les mardis, jeudis et samedis, 
aussitôt quo possible après l’arrivé de la 
malle d’Ottawa, le tiajet h March aller et 
retour devra se faire dans l’espace de 3j 
d’heures.

Des avis imprimés contenant de plus am­
ples informations au sujet des conditions 
du contrat proposé peuvent être vus, et des 
blancs de soumissions peuvent être obtenus 
en s’adressant aux bureaux de Poste de 
Dunrobin, March, South March 
reau de poste du soussigné.

adressées

mantcf 
ertes aux mèret 

pour conserver la santé de leuu 
il peut être donné avec la pltt 

grande confiance aux enfants dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterii, 
Dentition douloureuse, insomme, Tou». 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop uü Dr Godrrrs e> 
n’eu achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etatr

i Ottawa, 17 Déc. 1883.
de famille 
enfants ; I IMT. CHARLI.N lTNC lI Aim, 

No, 76. RUE SPARKS.
< >TTAWA.cru­ ft Mai

de South
Unis JOS. SE1ŒCAL.PRIX, 85 C l*. JLA BOUTEILLE,

.Seul proprietaire,
B. E. MoGALE, entrepreneurChimiste

MglIz Dé POMPtS FUNEBRES1883 ta

COIN DES RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

SPRUCINEil i
A. B. MCDONALD Une des meilleures propa* 

rations offertes jusuu :<■ 
au public, iiour le soulag 
ment immédiat et la gu. 
rison de la Toux, du Rh 

la Bronchite, de I 
rouement, de la Crou 
de toutes les maladies 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 25 t»i 
50c la bouteille.

, ou au bu-Y Maison de New York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­

nt de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudhy,
523 rue Sussex.

T. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes,-^ BMJAVniUR DE LA REINEI1H‘ vit- J,Bureau 

des P
de l’I 'ecteur

1884
de

os tes, Ott 
Juillet MAECHA1TD26

GRAND
Magasin de Meubles

DE

L. GRiTTDN,

\

ËÜÉ
XV:

Commission
No. 16 RUE ELGIN

B. E.MtGALE, Chimistr
Montré

I. B. TâCKâBERRY8

: .((iifli'îacmv^^CONTRAT DES MALL S EHiCAXTEUR, COURTIER r

marchand
A

Commission

Entrepreneur Meublier, Menuisier,àLeJ maître général des postes recevra 
Ottawa jusqu’au vendredi 29 août 1884 d' 
soumissions cachetées pour le transport 
malles de Sa Majesté, ' ar contrat 
quatre années, à partir du 1er. octobre pro­
chain, six fois par semaines, aller et retour, 
entre March sud et la station du chemin de 
fer de Stittsvi le. Le transport devra 
fait d ansun véhicule convenable par voie 
des bureaux de poste de Carp, Marchhurst, 
Huntley et Stittsville, les malles devant 
quitterMarch sud, tous les jours, les diman- 

" s exceptés, à une heure propice pour 
permettre au courrier de se rendre a la 
station du chemin de fer de Stittsville 
temps pour faire le raccordement avec le 
train de la malle pour Ottawa passant vers 
une heure de l’après-midi.

Le départ du burau de poste de Stittsville 
aura lieu aussitôt que possible apiès l’arri­
vée du dit train et l’arrivée à March Sud 
devra avoir lieu dans les

Des avis imprimés contenant déplus am­
ples informations au sujet des conditions du 

t proposé peuvent êtres vus, et des 
ncs de soumissions peuvent être obtenus 

en s’adressant au bureanx de Poste de 
March Sud, Carp, Marchhurst, Huntley et 
Stittsville, ou au bureau de poste du sous

$ n 530, Rue SUSSS-.X, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux d’en 

t reprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maison?

et pour CHEMIN DE FEDAU CLERGE

OTTAWl PLATING WORKS
t

Route directe entre ‘l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

oieOPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Agit comme arbitre et commissaire-pris

Bureaux : RUE SPARKS
(Eiifdcetfejl’HoteÇKijfKeli )

O ï l A WA.

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, 

compétents, e

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,Je vends mes montr. s et bijoute­

ries de toute sorte à 25 pour tent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

A
par des ouvrier CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES,
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Et autres ornements d’autels.
Calice» et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottaw

DES PRIX TRES MODERES.
1er Del. 1883 la

AVIS AUX ENTREPRENEURS?
f u n i z

IÆS CIG ai FS
trois heures sui-

H. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

DES SOUMISSIONS cachetées, adressée»
,u soussigné, et portant la suscriptton 

Soumission pour Bureau de Poste, etc., 
Winnipeg, Manitoba," seront reçues à ce 
bureau jusqu'au MARDI, 2 Septembre pro­
chain, inclusivement, pour la construction

Bureau de Poste, etc.,
A WINNIPEG, Manitoba.

Lea plans et devis peuvent être vus au 
departement des Travaux Publics, Ottawa, 
et au bureau du préposé aux travaux de la 
Puissance, à Winnipeg, à partir de LUNDI,
18 courant, inclusivennnt. • ^

Les soumissionnaires devront se rappeler lp
que les soumissions doivent être faites 1.1 
Bur les formules imprimées et signées par 1 lr 
les soumissionnaires mêmes. 11

Chaque soumission doit être accompagnée 
d un chèque de banque accepté payable à 
l’oidre de l’honorable Ministre des Travaux 
l nblics, égal à cinq pour cent du prix do la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con- 
trat lorsqu il en sera requis, ou s’il ne com- 
plète pas l ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’auront pas été acceptées.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
F. H. ENNIS,

Ministère des Travaux Publics.860^^6' *
Ottawa, 9 août 1884,

contra
bla

CABLEL'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

J. F. G ARROW,
170, RUE Hl’A RK S

T. P. FRENCH,
Inspecteur des postes, 

ecteur j ETBureau de l'Insp 
des Postes, Ott 

30 Juillet 188
U Importateurs et Exportateurs

r-o weront avantageux du so servir «le 
c Lie route, vu qu elle est la p 
et jue ses taux de transport 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d'Europp, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres? 
sant à

Ottflwa. 29 ianvier 1883 la.
M. P. C. Auclair pour répondra à 

ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

'foute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
(33 rue Sparks, Ottawa.

PEE1 sont aussiLKvRIOlN 6l Ut-LORMt 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

140 Hue Soarks et 069 Hue Sussex.
OTTAWA.

aox fonds de scènes variés, peints 
îeilleurs artistes du Canada.

—Vous le voulE. VFZ1NA 1 —Oui.
—Eh bien, soit 

, Il prit les bill 
d’une main fièvre 

" étincelants, il bon 
ble de jeu.

Tout à

BIJOUTIER et HORLOGER

Ko, 536, litie Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L AN 

Assortiment complet de Bagues. A 
Epingles, Boucfes d’oreilles. Mo 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvrage fait à ordre sous le plus cour:

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre ^ aitl ».

DU Nouve 
par les m

Grands avantages pour les fêtes
Une rionzaine de Portraits

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

«3.00.
Photographies de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks 

669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883

MANUFACTURÉS PAR
nu. uni coup, 

Montgarin se dét 
pe des joueurs ei 
cri ,rauque. José e 
tamment et marcl 
homme.

—Eh bien?
—J’ai perdu ! J 

1 dit, je le savais.

S. DAVIS & FILS E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

EL vbzuta. d. POTTINGBR,
_ , Surintendant général
Bureau du chemin de fer.

Moncton, N. B., 28 mai 1884.

t
Porte voisine (hi.VAKtt.TY l*AI I»,

1er dec, l an 3 déc. la.



I LE CANADA, 19 Août 1884

ON DEMANDE COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

—Ce n’est pas une raison pour 
trembliez ainsi. Al-

FETTXLLETOXTIIN SANS EGALE

DAZE
acturier
[et)

le CHAUSsCKES
T EN DÉTAIL

Le gfiS lot : 500,000 marcs. 8125,000 QU .£25.00 'que tous 
Ions, remettez-vons, soyez fort, 

regarde.
—Je suis désespéré !
—Pour si peu. Vous êtes

Deux INSTITUTRICES pour enseigner t-n 
village de Masliam, comte d'Ottawa. Pour 
pins amples informations- s’adresser à M. 
Ovide Bélanger, secrétaire des écoles, 

lie de Masham.
l es differents tirages do la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­

nement vont se faire. Le grand nombre et l'importance des lots gagnants ajoutés à 
ta garantie absolue du prompt imminent des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe l2m- 
à la 7me audessous de*96,000 numéros 46.500, près de la moitié, sortiront d'ici 
i ,!iïü?1Si ofirn, conséïPJf;nc®t dans le tirage de la ‘2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
iïl nJi 6 sorl deeidera du Parage de 4000 lots formant un chiltre total de 
246,000 marcs, comprenant le lot de 60.000 marcs. I* prix dans cette classe
"sl Ic.«Tb.nei

l.e tirage de la Urne classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 
principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.t8sli. sIg. 

Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884 Prix
principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs......?6.00-£l.4sh stg.

Le tirage de la 5me classe aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix
principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs....... t6.00—£1,4sh. sIg.

Le tirage de la time classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prin
Cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs............ «ti.OO—£1,4sh. stg.

l.e tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 
Iv Novembre 1884. Les principaux lots à ôtre gagnés sont : 

SO",OOOj «00,000, 100.OOO* 70,000 marcs etc., ot dans le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s'élever à 560,000 marcs ou $13.1,000. Les 
billets numérotés et le prospectus olïlciel seront envoyés promptement à l'adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit lu liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la po-to payables à Hambourg ou Londres (Ang! terri), ou par billets 
de banques, cheques, billets à vue sur toutes les places do comme'ce d’Europe que 
I on pi ut toujours se procurer chez un banquier ou marchand géné il. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, j ;r la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S’il vous plait d’adresser en to ne conliince votre 
commande, aussitôt que pofsiblo au bureau général de loterie soussigné.

LE FILS on vous
bureau de 

13 août isst la.

fou ! Ménagère Demandée
On demande, au No. 230, rue Principale, 

Hull, une ménagère bien recommandée. De 
bons gages seront payés.

29 juillet 1883.
t LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 

OTTAWA ET MONTREAL.
—Ah ! vous ne -avez pas,vous 

ne pouvez pas savoir.......
—A la première occasion,nous 

prendrons notre revanche.
—Je n’ai plus rien à espérer, 

plus rien à attendre ; ce que j'ai 
de mieux à faire est d’en finir 
tout de suite.

Le Portugais tressaillit.
—Hem ! que dites-vous donc? 

fit-il.
—Je dis que mon existence est 

intolérable, et que j’ai le dégoût 
de la vie.

—Ah ça! mon cher comte, 
est-ce que vous êtes réellement 
fou ? La contraction de votre 
visage et vos yeux hagards me 
disent ce que vous méditez. Ah ! 
vous ne ferez pas cela, vous ne 
le ferez pas !

—Je né veux plus vivre.
—Mais, malheureux, vous en­

trez seulement dans la vie.
—Oui, j’ai trop longtemps vé­

cu. La vie ! ]e la connais assez 
pour pouvoir la quitter sans re­
gret.

PHEMIERK PARTIE

2a. unLE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
•' DE LA REINE

«tirTOUS LES JOURS-®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(o) —
TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:
Première 4'lwu.e, «lier........................,2.30

do do aller et retour... 4.00
Seconde ClASHe........................................  1.30

"billets vendus a bord

FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 
Pour plus amples lu forma­
tions s’adresser au bureau 

tie la compagnie,
QUAI I»E I.A REINE.

13 mai.

QnestioiiM VitalesLES TROIS*3ES RUES

et de PEfglise
V A WA.

Demandez aux médecins les plus émi-

lin n’imporb: quelle école, quel est le 
meilleure remède pour calmer l’irritation 
des nerfs, et guérir toute autre maladie 
nerveuse, et pour donner un repos répara-

» (Suite)
—Je pense à ce 

demain, répondit Lu 
un accent singulier.

—Ah ! Et que comptez-vous 
faire demain, mon cher comte ?

—Monsieur de Rogas, c’est 
mon secret.

— Que je connais, se dit le 
Portugais.

Il reprit à haute voix :
—Vous n’êtes pas expansif 

aujourd’hui. Mais, du moment 
qu’il s’agit d’un secret, que vous 
voulez garder, je ne vous inter­
roge plus. Parlons d’autre cho­

que je ferai 
dovic avec

r à st 3 nombreuses pra- 
d’Ottawa et de ses en- 
qu’il a acheté et mis 
les machines du vaste 

fois en opération 
elby Lee pour la

I ilDu houblon sous quelque forme."
CHAPITRE 1

Demandez aux médecins les plus émi-

“ Quel est le meilleur et le seul remède 
sur leque[ on puisse compter pour la gué­
rison i e toutes les maladies des reins et 
des voies urinaires, telles que maladie de 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d'urine et toute s autres maladies particu­
lières aux femmes ? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
phatiquement. “ Buchu."
Demandez aux mômes médecins - 
“ Quel est le meilleur et le plus sûr re­

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestion, bile, 
lièvre malaria le, sic.? ” et ils vous répon-

Mandrake ! ou Dandelion ! ! I ! !
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combines avec d'autres d’égale va-

i complet descendre par ba- 
et revenir en chemin de ferJES CHAUSSURES

attirer l’attention du 
it :
’établisseï 
omplet de ce ge 

d'ouvriers d

ment est sans

COMMANDE
b sera exécutée et expé- 
le plus court délai.
: dans les Commandes
itériaux sont employés, 
tie. Prix très modérés, 
EST SOLLICITÉE ■» 
ids de la acampagnc fe- 
isiter cette MANUFAO 
;ter ailleurs.

C’est le bon moment VAIjESTTISr cto Ole.,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

J’OFF.IB UNE
REDUCTION GENERALE

-------SUR--------
TOUS I-ES CHAPEAUX

lin vous adressant à nous vous avez l’avanluge de pouvoir obtenir des Pil ots 
ilirecleraent sans l'entremise d'un tiei-s, et en consequence chaque participant 
seulement reçoit la liste ollicielle des gagnants dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix tixès dans ie 
prospectus officiel sans charges extra.

se.■A
—Qu’avez-vous encore à me 

dire ?
—Quelle est la somme que 

vous avez perdue ce soir ?
—J'ai perdu tout ce qui me 

restait.
—Cela me dit pas la somme.
—Dix mille francs.
— Voulez-vous essayer de les 

reprendre au jeu ?
—Je vous ai dit que je n’avais 

que ces dix mille francs. Je ne 
puis plus jouer.

—Je puis prêter dix mille 
francs à mon noble ami, le com­
te Ludovic de Montgarin, répli­
qua José, en tirant de sa poche 
une poignée dr billets de ban­
que.

tDAZE,
Propriétaire. Et incorporés dans les Amers de Hou­

blon, on obtient un produit d’une telle 
puissance curative et tellement varié dans 
ses opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d'indispositions qui puissent leur résis­
ter, avec cela qu'il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE H,

—Ludovic, reprit José d’un 
ton pénétré, vous me faites de la 
peine, beaucoup de peine.

—Je suis ruiné complètement 
ruiné, entendez-vous ? reprit le 
jeune homme avec exhaltation : 
depuis un an; je lutte contre la 
fatalité, me débattant désespé­
ré ; maintenant, je suis écrasé, 
je n’ai plus de force, je ne peux 
plus rien ! Lutter encore, est im­
possible ! j’ai gaspillé follement 
mon héritage, tu le jetant à tous 
les vents. Je suis entré dans la 
vie par une mauvaise porte ; on 
m’a peut-être un peu poussé en 
avant, mais je n’accuse person­
ne ; je devais me rejeter en ar­
rière ; j’ai été faible, tant pis pour 
moi !

Oui, c’est ma faute, continua- 
t-il sourdement, je me suis con­
duit stupidement. Four ne point 
voir ce qui m’attendait, j’ai fer­
mé les yeux, et, pris de vertige, 
je me suis lancé dans le tourbil­
lon infernal. Je maudis le jour 
où je suis né, je maudis la vie ! 
Si elle est belle pour cettains, 
elle a été pour moi pleine de dé­
ceptions amères. J ai cherché 
les plaisirs, je les ai trouvés ; ils 
étaient faux Je le reconnais 
aujourd’hui ; il est trop tard ! Je 
vous le dis encore, je n’ai plus 
d’espoir, je suis brisé, anéanti, 
écœuré et dégoûté de tout. Vi­
vre ! et pourquoi vivrais-je ? 
Pour être la risée des uns, un 
objet de mépris pour les autres ? 
D’ailleurs, comment pourrais-je 
vivre? Je ne pourrais pas, 
me le plus infime ouvrier, ga­
gner mon pain de chaque jour.

De Rogas, il y a quinze jours 
que je songe au suicide. Ce ma­
tin, j’ai engagé mes dernieas bi­
joux, les bijoux de ma mère. Je 
n’ai pas osé les vendre. Avant 
d’entrer dans cette maison, je 

suis dit : “ Si je perde, de­
main, je me ferai sauter la cer­
velle!” Eh bien, j’ai perdu, de­
main mes créanciers auront mon 
cadavre !

—Une -singulière manière de 
les payer, dit José d’une voix 
railleuse.

Et changeant subitement de

ACTUELLEMENT

Le FEU SWKî S
bra vais très vende temps.

U Olfll* OU roNTUFM 
at dm ImftâOwM.HITS rte. I

DE TAPIS

EN MAGASIN 
C'EST LE MOMENT"3’EN PROFITER sanie en LE SEUL VINLe FER ïïgSSÏi&fôSSSS.

vrhéea, ni conati-
J'ai aussi un assortiment complet de

PardeiRiig eu Caoutchouc, 
Parapluies, etc.

BRA VAIS de rot» ém KOBUi
dont remploi

donne ht mimoi résulUti
quo oelul de

“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie.”

Depuis des années, et abandonnés par 
les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 
reins, du foie, de poitrine, ont été guéris.

Des femmes rendues presque folles ! ! / !
Par la névralgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies parii- 
lières aux femmes.

Des personnes accablée* par le Rliuma-

Inflamaioire et chronique, ou souffrant 
du scrofule !

De l’érysipèle !
Fluxions i humatiques, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot de toutjs 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frêle nature,

Ont été guéris par les Amers de IIou 
blon ; on peut en avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu.

/ rr n n'a aucune saveur, ni 
/ £ f'tn odeur et n’en conuminl- 

r» r» â i/ « #n que aucune au vin, à l’eauBRA VAIS ^
FTAWA.
id assortiment, les meil- 
11 plus bas prix en H. L. COTE

l'HülLEda FOIE üa MORUE128, Rue Rideau.
arts, Rideaux, ! N. B.—Assortiment nouveau d'ouvrages 

faits par les sauvages.
^ g p-£ est le moins cher dus fer-

n ry a 1/ Â 10 dure un* m us a
Oïl A V A lo bornâmes; le Iran, ni 

revient dune 415 contii

le Vin à l’Extrait 
de Foie de Morue

“I™
ôle*, Garniture* 
«le toute sorte. J. B. Alt IA ri,Le jeune homme repoussa 

brusquement la main qui lui 
tendait les billets.

—Non, non, merci, dit-il sour­
dement.

—Pourquoi ? voyons, mon 
cher comte, ne suis-je pas votre 
ami ?

—Sans doute, mais...
—Dites.

• —Tout est contre moi ; je suis 
sûr de perdre encore.

—Eh, comte, vous savez bien 
que la fortune est changeante.

—Vous m’avez déjà prêté une 
pareille somme, de R

par jour.

Le FER ne noircit jamais
BRAVAIS
Un prospectus détaillé accompagttt 

chaque Bacon.
Dépôt dans tontes les bonnes Pharmacies.

à la

CHEVRIERPEINTRE,
DÉCORATEUR,TAPIS D’OTTAWA.

e N PARKS.

iRED et Cie.

les dents.TAPISSIER
et VITRIER 0HE>U«I6RTU»ECHEVBIER«^ J

UctpM X Québec ■ »' Bd. MOR.m 4c O-, 
NulaacltoD-Chtsiittê, AU. ru Salat-Jeu.

Marchand de

PEINTURE“t\33.

! ET DE VITRES. EXPOSITION de PARIS 1876
horb conçut; iwmit A I ¥526 RUB SUSSEX

O T T A AV A "'HASTHMEJOUISSEZM Par la POITOU du18-_____
'CHEMIN DE FER

M. Arial se charge do toute 
commande dans sa ligne d’ai 
faites ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Dr GléryDe la Santé et du Bonheur;
7 DéposiUirei à Québec : Dr Ed. MORIN & G*,

M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 me Sussex.

SENEGAL. ((

canada ræurCOMMENT ? comme d’autres
ont fait,

mtENEUR ogas.
—Oui, en vous disant que 

A-ous me la rendriez quand cela 
cela vous ferait plaisir.

—Et sans même demander

i'ts FUNEBRES Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

LANouffrez • vouh de maladie# des 
rognon» ?

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dir» des portes du tombeau, lorsque 

vais été condamné par treize médecine 
.inentsdu Détruit.”

M. W. Doveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandos

VOIE LA plus COURTE• DES RUES
i

t Diilliousic,
TAWA.

ENTRE

OTTAWA ET MONTREALun reçu.
I —Cela se fait ainsi entre amis. 

—Raison de plus pour que je 
n’abuse pas de votre bon vou­
loir ; je trouve que je vous dois 
assez, je ne veux pas augmenter 
ma dette.

—Entre nous, mon cher Ludo­
vic, pourquoi de pareils scrupu­
les ?

, —On a le droit de perdre son
argent, mais pas celui d'autrui.

—Oh ! si vous raisonnez ainsi, 
nous pourrions discuter long­
temps sans nous entendre. Je 

) vous offre le moyen de réparer 
la perte que vous avez faite, 
voilà tout. Vous êtes venu ici 
avec dix mille francs, vous avez 

IÜE SPARKS perdu cette somme, c’est moi qui
* l’ai gagnée. Eh bien, admet­

tez, si vous le voulez, que je 
vous rende vos cinq cents louis. 
Morbleu ! mon cher Ludovic, 
vous êtes encore plus capricieux 
que la fortune. Il me plaît de 
vous être agréable, de vous don­
ner une nouvelle preuve de mon 
amitié ; allons, prenez ces chif­
fons de papier, si vous gagnez, 
vous me les rendrez : si vous 
perdez, nous nous consolerons 
en chantant tous les deux :

17 mars 1883 la Solliciteurs de Brevets cTInvent»* 
Dessins île Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Etals» 

Unis, en Angleterre et en France.

Vos nerfs sont-ils affaiblis T
“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mdo M. M. B- Goodwin, Ed. 
Chriêtian Monitor, Cleveland, 0.

Et tous les points à l'est.MAGASIN D’HABITSIL GLACIÈRE 
rver les corps en

l
CHANGEMENT D’HEURE

DE PRINTEMPS ET D’ÉTÈSon tire s-y ons de la 
lirlght ?

“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance do la craie, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mau.

maladie de
i CONVOIS a PASSAGERS J 
* Tous Los J ours J. COURSOLLE & Cie.,

Chambre Victoria, 
Vis-à-v1 s e bureau des Brevets,

OTTAWA, Out.

com-

Tli|!ESS.illli;S;iHimi.\
iKÂBERRY Souffrant de la diabète T

“ Le “ Kidney Wort” est le remède lo plus 
efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.
Souffrez-von» de maladies du foie?

“.Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­
ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 Gardes Nationale, N.Y.
ou» de douleurs dans

“Le “Kidney Wort” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsqifo j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmngo, Milwaukee

est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

CHARS PULLMAN. B. i'.—Boite 68 
34 FAv 1883Raccordement^à la gare Bonaventure, do Mont-

mont Central, et les trains du chemin do fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime*, et aux villes do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

LR.OOIBTIER r

SHAÎ^D
A

mission

POWEL’ü GROVE HOTEL,
ïiBlVt A BOA MARCHE. TKNU PAR

CHARLES PICARDNov. 1888, les traineüoir-

Arr. ft J 
11.3»

A partir du lundi 19, 
culeront comme suit *
Partant

NOTRE ASSORTIMENT DE: Souffre z-vme BLE BANKCHEMISES .Tfon trial. 

8.20 p.iu.
d’Ottawa. 

4.50 p.m.e et commissaire-priseur
de toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

w». A 15 Minutes de Marche d'OttawaMontréal. i Arr. A Ottawa.
12.20 p.m.

| 8.00 p.m.
Fri de

8.-1Sonffrez-vons de maladie» des 
rognons ?

“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri do mala­
dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant dos années, le 
traitement des médecins. r)Q remède vaut 
$10 lu boite.

4.30
Tous les convois à passagers se rendent direc­

tement à Montréal, sans changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Trono.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
atin se raccordent au Coteau avec le 

train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 

heures du soir, Le train partant d’Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Aloans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivei 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 

7.33 a.m., et Bo 
raccorde à

*îl’Hoti^Knssclf.)
2AWA.

Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse. Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L'on 

t se rendre à l'hôtel par le canal Rideau 
pas servis à tout heure. Boissons de 

premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs,

VAlilETE PRESQU’INFINIE DE
COLS,

mm
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, ktc.

Suml Ilodgca, Williamstown.Woat Va.
Souffrez-von» de lo constipation ?
“ Lo “Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m'a guéri nprèa que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, VL

Sïïton :
—Mon cher oomte, reprit-il 

gracieusement ; vous renoncerez 
à votre projet, il le faut, je le 

Je ne suis pas disposé à 
faire ici un sermon ridicule

à 10
:ntrepreneurs.

277, RUE WELLINGTON,-Souffrez-von» de la malaria T
“Le “ Kidney Wort” eat supérieur à tous 

is autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

veux, 
vous
et à combattre vos idées par une 
théorie contre le suicide ; je vous 
dis seulement : Quelque soit vo­
tre situation, serait-elle plus 
horrible encore, je veux vous 
sauver, car j’ai entre les mains 
le moyen de réparer vos désas­
tres et de vous mener à la con­
quête d’une autre fortune.

Le jeune homme le regarda 
d’un air incrédule.

—Je suppose que vous vous 
moquez de moi.

—Le moment serait bien mal 
choisi, Ludovic, écoutez. Je vous 
demande d’attendre vingt-quatre 
heures ; si d’ici là, je ne vous ai 
pas convaincu, si vous voulez 
toujours mettre à exécution vo­
tre sinistre projet, eh bien, vous 
pourrez charger votre pistolet.

ONS cachetées, adressées 
portant la suscription 

r Bureau de Poste, etc., 
)ba,” seront reçues à ce 
1ARDI, 2 Septembre pro­
mt, pour la construction

C. Gagné et Cie
Etes-von» bilieux

“ Le “Kidney Wort” m’a fai 
ie tous les autres remèdes d

sfde J. T. Galloway, Elk Fiat, Oregon.

x ? a ton 8.30 a.m.
Nashua avec les 

orcester, Providence et tous 
N. Y. & N. E. It. R’s. 

partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Sprin 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

Lowell
Ce

la5 mars, 1883faitplus do bien 
ont j’aie jamais trains pour 

les points 
Le train

W

Voitures pour EnfantsNOUVEAU MAGASINL’or est une chimère,
Sachons nous en servir :
Le seul bien sur la terre 
N’est il pas le plaisir ?

—Vous le voulez, de Rogas ? 
—Oui.
—Eh bien, soit.

i p II prit les billets de banque 
If d’une main fiévreuse et, les yeux 
' étincelants, il bondit vers la ta­

ble de jeu.
Tout à coup, le comte de 

Montgarin se détacha du grou- 
, pe des joueurs en poussant un 

cri rauque. José se leva précipi- 
taittment et marcha vers le jeune 
homme.

r —Eh bien?
1 —J’ai perdu ! Je vous l’avais

x dit, je le savais. .

e Poste, etc.,
PEG, Manitoba.
ivis peuvent être vus au 
travaux Publics, Ottawa, 
réposé aux travaux de la 
ipeg, à partir de LUNDI, 
ivemint.
ialres devront se rappeler 
ans doivent être faites 
imprimées et signées par 1 
res mêmes.
ion doit 6tre accompagnée 
anque accepté payable à 
ible Ministre des Travaux 

prix do la 
confisqué si 

gner le con- 
ira requis, ou s’il ne com- 
;«i qu’il aura entrepris. Le 
à ceux dont les sonmis- 

i été acceptées, 
s’engage à accepter ni la 

des soumissions.

H. ENNIS, 
Secrétaire, ^

Souffrez-von» de* tiemorrhoide» ?
“ Lo “ Kidney Wort " m’a guéri radicale­

ment dus hfîmorrhoïiies qui coulaient. Lo Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Pa-

S-PEINTURE. TAPISSERIE. VITRES 
ET DE DECORA JT 

No. 208, Bue DALHOUSIE, Ottawa Cages poor OiseauxEtes-vous torture pa 
tlnme T

" Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j'eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West Bath, Maine.

r le rhums-

CHEMIN DE PREMIERE CLASSETENU PAB
ET RAILS NEUFS EN ACIERGEO. PHILBERT char* rXr? K

bagage est transféré sans frais extra et sans que
lepassager ait à s'en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en­
droit

E. G. LAVERDDREAux femmes qui sont malades T
“ Lo *'Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt

Si vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

_________Faites usage du

2?ropri*fcai.re
iq pour cent du 

cnéque sera. Les^ billet^et tout autre renseignement pen-
rueSparks, etaudérrôt deTbiflets, rue Elgin. °° 

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ôme méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

Ko. (Ht Bue RIDEAU.M. GEO. PHILBERT. se charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de
e sont priés d’aller lui rendre une 
avant a’acheter ail lents.

GEO. PHILBERT.
208, RUE DALHOUSIE.

Il I6t 1884

de toute 
donner.a refuse

D. C. LINSLBY,îd? GéranL
B. G. WINNIE, 

Agent gén. des 
Ottawa, 19 Nov. 188

Le Purificateur du Sang. passagers.
I3.(A suivre. ) lan

aux Publics, 
ût 1884,

KIDNEY-WORT



VAL.AITT $75.00

Seront donnas chez

] Fà Pour informations 

(Il EXAMINEZ 
la VITRINE au

1 gB ABONNE»-J

H DÉ- Payable d'avance, par

Edt. Hebdomanaire, pi

J na J

f,Lu corps de musique maçonnique 
d’Ottawa, donnera un concert en 
plein air sur le parc de l’avenue 
Mackenzie, ce soir.

MM. O’Leary et Octave Latré- 
mouille se sont réunis aux autres 
marchands pour fermer leurs ma­
gasins à huit heures le soir.

PETITES MOTES MARCHE D’OTIAWA Grande Vente à SacrificeRésumé Télégraphique
Ou croit que l’honorable M. Cita 

pleau sera de retour au Canada 
lundi prochain.

La contestation de l’élection de 
M. Dowling, de Renfrew sera plni- 
dée à Pembroke, demain.

Sir David et lady Macpherson 
sont arrivés d’Angleter-e, hier, à 
bord du Circassian. Il sont les hôtes 
de M. ffm Macph -rson, à Québec.

Le jugement du Conseil Privé 
accordant à Ontario la plus grande 
partie du territoire réclamé par 
cette province, a été ratifié par Sa 
Majesté en conseil, samedi.

Le Monde est entré, vendredi, 
dans sa dix-huitième année d’exis­
tence. Sous oiirons à notre con­
frère nos meilleurs souhaits pour 
sa prospérité future.

On lit dans la Patrie :
Quelqu’un est venu, hier, nous 

[aire des reproches de ce que nous 
ne lui avons pas donné de l’écuyer. 
Faudra t-il répéter bien longtemps 
que ce titre est absolument ab­
surde, et qu’il n’y a que les gens 
dénués d'instruction ou les imbé­
ciles qui y tiennent ?

Qu’on en prenne son parti une 
bonne fois ; nous ne donnons le 
titre d’écuyer qu’aux chevaucheurs 
de cirques.

Tous les journaux français du 
pays devraient faire comme nous. 
Cela ferait disparaître au moins 
l’un de nos ridicules.

FA1UNES
Farine forte de boulangers

par baril......................
Farine extra....................
Farine de sarrasin.........
Farine d’avoine...™.......
Farine de blé-d’inde.......

GRAINS

CANADA ----- DE-------.$ 5 75 à 5 75 
. G 00 à 6 00 

5 50 à 5 75 
.... 5 00 à 5 ‘25 
.... 4 00 à 4 25

M. Adolphe Légaré, curé de la 
paroisse Sainte Croix, Lobinière, 
est nommé curé de la paroisse de 
Beauporten remplacement du Ré­
vérend M. Tremblay.

Son Honneur le juge Caron fera 
connaître, jeudi, la date A laquelle 
il donnera son jugeaient dans l’af­
faire de Lévis.

Il n’y a actuellement que 25 na 
vires dans le port de Québec, ce qui 
est eudeça de la moyenne des au­
tres saisons à cette époque.

M. le juge Desnoyers a prononcé 
son jugement, samedi après-midi* à 
Montréal, à suite de l’enquête pré­
liminaire dans ia cause de libelle 
Robidoux vs Morissette.

Le défendeur a été condamné à 
subir son procès devant la cour 
d'assises en septembre.

Il y a eu grand émoi samedi à 
Toronto. On a découvert que des 
pois verts en vente chez beaucoup 
d’épiciers étaient arrivés récetn 
ment de Bordeaux et Marseille et 
ont peut-être servi de véhicule à 
des microbes du choléra.

Denis O'Brien, l’entrepreneur de 
l'entrepôt de vérification de la 
douane, à Québec, a obtenu l’entre- 

des améliorations du havre

P01ELM1S, VAISSELLE' f LA S0CIÉT1

blé, lo minot 
Avoine......... .

soir, une servante du nom de Fitz l Blé-d’inde....
Pois...............

Sarrasin..... .

Seigle..........

.. 1 00 à 1 25
46 ù 52
80 à 1 PO
85 à 90

.. 1 70 à 2 00
65 à 70
65 à 70
70 à 75

Le détectif Quinn, a arrêté, hier ET VERRERIE
LE CAPatrick, soupçonnée d’avoir volé 

des effets appartenant à sa maîtresse 
madame Armstrong.

Tout doit elre vendu an prix contant «Un de l'aire place 
pour leu nouvelles marchandise» d’automne qui nous 
viennent d’Enrope.

Ottawa et HullC. S. SHAW & Cie.,LÉGUMES
Patates nouvelles, le minôt.
Patates, la poche..................
Navets le paquet....,............
Betteraves..............................
Chouy, la douzaine.......... .
Œufs.......................................
Pommes, le baril..................
Prunes rouges, le sceau.....

VOLAILLES

AU BAZAR 40 à 45 
55 à 60 
05 à 00 

UC à 00 
25 A 50 
18 à 18 

4 00 à 6 00 
1 00 à 1 00

Importateurs directs. QUESTIONTout va à merveille au bazar 
de Sainte-Aune. Le plus grand 
ordre règne ; le chant et la musi­
que nous charment; des mets suc­
culents aiguiseot notre appétit ; de 
riches objets nous charment ; bref, 
ce bazar mérite plus d’une visite et 
un grand encouragement.

H*er se sont fait remarquer an 
piano : Dlles Dionne, Dubé, La 
pierre et M. N. Prud’homme. MM. 
Trudel et Desjardins ont chanté 
avec succès.

La montre en argent doré a été 
gagnée par Mlle A. Daignault, rue 
Nelson. Une belle montre pour 
10 cents ! Qu’on y songe.

Ce soir l’objet donné sera un 
huilier en argent pour le plus haut 
gegnant et une croix pour le plus 
bas.

Allez en foule au bazar de Sainte- 
Anne et ne manquez pas de prendre 
votre billet à la porte si vous vou­
lez avoir droit aux objets offerts.

Ottawa, 21 Janvier 1884

la questiony JÜLiÈN,ALPHONSE &

Le Fi'ee Press ce 
me temps que n 
rapport du bu rear 
dans les Etats-Ui 
gages payés dans 
et en Angleterre 
Press arrive à une 
différente de la n< 

C’est pourtant 
les chiffres que i 
Mais aussi le Free 
bien de les cont 
seulement la pré 
salaires plus élevé 
Massachusett ne si 
protection,mais à 1; 
l’agriculture fait a 
dans la demande d 

Vraiment! Nou 
vue de vérité de 
mieux réussie qi 
Free Press ne s’ape 
compétition qu’il s 
fait môme de la j 
tionniste.

^ Si celle-ci ne fav 
veloppement des r 
en serait la deman 

H y travailler ? Le
! champs resteraiei
^ ressource, 11 c'est

verrions baisser 1 
tout de bon. Les 
mêmes ne trou va 
disparition des m 
aussi giande non 
leurs produits, dir 
production, et c’ei 
qu’au lieu de coin 
demande d’ouvriei 
l’encombrement g» 

La Californie, oi 
moins élevés que 
chusett en raison 
marché offert par 
ne peut pas être m 
son avec l’Anglel 
Fi ee Press voudrai 
que les conditions 
mêmes dans les d 
mettez l’Angleterr 
chinoise comme 
voyons en Califo: 
verrez baisser encc 
salaires. Mais i 
conditions désav 
salaires en Calif 
ouvrages qui ne 
d’apprentissage, s 
élevés que ceux 
Angleterre, tandis 
de véritables gens 
pas de Chinois, so 
Californie que da 
sett.

.NJBoulets, le couple 
Boules, la pièce..
Canards ...............
Dindes, la pièce...

70
50 Entrepreneur de J'i III Pompes Funèbres *

263 Rue DALHOUSIE, Ottawa,

ï

60
75 1 25
70 75

VIANDES
Bœuf, les 100 livres
Lard............................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

.. 7 00 à 8 00 
9 00 à 9 00 

6 à 08 
8 à 8 0

Ci-devant, occupé par M. Jos. Scnêcal.
M. ALPHONSE JÜLIEN, 
c sea environs qu’il a ouvei 
dra bien lui confier sera ex- 

veut a’adreaaer la nuit comme le ji 
disposition du public. Ornemen 
demande.

nu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
cécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 

. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS s

bien con
DIVERS

Beurre, en pain.............. .
do en sceau..............

Fromage............................
Suif brui, la livre............
Suif fondu........................
Saindoux..........................
Sucre d’érable................
Miel, la livre.....................
Sirop d’érable, le gallon.

Foin nouveau, la tonne... 
Paille..................................

18 à 20 
15 à 16 
t0 à 14 
00 à 00 

8 à 10 
12 à 14 
10 à 12$

ont à la 
rnis surprise

de Trois-Rivièrts, d’après lesson 
missions demandées par les com­
missaires du havre de cette dernière

et décorations de chambres funéraires 
ALPHONSE JULIEN, propriétaire

3 mai—I an

ville. LA COMPAGNIE DUV2 a 15
EUROPE

Samedi, à une séance du cabinet 
français il a été décidé,(le rappeler 
en France le général M'lot, com­
mandant en chef des tre .pes fran 
çaise au Tonquin et de le remplacer 
par le général de Negrier.

La condition sanitaire de 'foulon 
est moins satisfaisante, les habitants 
se relâchant de leurs précautions. 
On redoute une reprise de l’épidé 
mie. On signale 1 nouveau cas et 
1 décès à Castelnuova; à Liviguano 
1 décès: sur les autres points de 

d’Italie, 8 nouveaux cas et 8 décès.
Les Carlistes ont encore envie, 

parait-il, de se soulever en Espa 
gne. 11 est rumeur à Madrid qu’un 
cercle de réfugiés carlistes s’est 
formé à Vénise et que don Carlos 
a reçu avis de ses partisans qu’ils 
n’attendaient que le signal pour 
entrer en campagne.

On mande de Paris que la France 
a fait des ouvertures aux gouver­
nements de Berlin, Vienne et Saint- 
Pétersbourg pour une entente cor­
diale afin de limiter l’occupation 
de l’Egypte par les Anglais, la neu­
tralisation du canal de Suez et la 
politique indépendante adoptée par 
l’Angleterre. Ces ouvertures ont, 
paraît-il, été parfaitement accueil 
lies.

1 oo
00 à

10 50 à 11 00 
5 00 à 6 0 J

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs 
No.‘>

____ 7 50 à 7 00
. ... 7 00 à 7 50L’HISTOIRE SE RÉPÈTE

Et peut-être que dans un avenir ! 
éloigné quand les temps auront 
vieilli et se seront mus d’un pas lent 
et sûr jusqu’au corridor de l’éter­
nité, quand les accessoires et les 
applications qui rendent mainte­
nant la vie insuportable, seront ou 
bliés, l is peuples seront heureux 
de faire de nouveau la découverte 
du “ Putnam’s Painless Corn Ex­
tractor” le grand et seul remède 
sûr du présent siècle. Il est sans 
rival quant à l’efficacité et sans 
douleur dans son action, certain 
dans tous les cas et cependant par­
faitement inofensif à fous les autres 
parties du corps. Sa perte serait 
sûrement grandement ressentie 
dans les temps à venir que sa valeur 
est actuellement appréciée par tous 
de nos jours. Essayez le “ Putnam’s 
Painless Corn Extractor ” sûr et 
sans danger. N. C. Poison et cie., 
propriétaires à Kingston, Ont.

DIAMOND DYES REGLEMENT DES TERRES
La con pagnie offre îles Imres dans lu limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté «lu chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le tud du Manitoba, àORANGE VENTECes teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pouf 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domi sti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
A la cochenille, à la garance, au 
bois de cam pêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ccs U in 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que tonte autre tein 
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

—A—
SB2-50 PAR ACRE:SACRIFICE \

l et plus, avec les conditions qui demandent la culture de us terres.
' Une eiminution de $1.25 a $3.50 par acre so a faite aux acheté rs qui 

KflfriS ll’illlfûfllUB Pf d’ilivpr ’ voudront cultiver; selon le prix payé i our les terres, elle sera accordée à de certaine;
,V1 f conditions. La Compagnie offre ausB des terres sans conditions d’établissement or 

le culture.

DES

Venant du fonds de banqueroute de 
CHISHOLM & Cie. Ces effets 

consistent en
Manteaux, Etoiles a Partie»* 

Min Velours, Pluches, 
Soles, Ru l>a us etc.,

Avec un immense assortiment de

LES SECTIONS RESERVEES
le loog de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires ut numérotées, -lan 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à îles conditions avau 
tageuses, aux personnes <iui sont prèles à tntreprendre immédiatement leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT :

Chapeaux Garnis et Ans, Les acheteurs pour- ont payer un sixième comptan et la balance en cinq paie­
ments annuels avec ii térêt à six piur cent par année payable d’avance.

Les personnes qui achèteront des terres sans la condition de les cultiver recevront 
un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier.

Des paiements peuvent être faits en débentures garanties par les terres concédées, 
qu* seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur vale1 r au pa r, avec l’intôrê- 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont 
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa­
tions au sujet de la vente des terres, en s’adressant à JOHN McTAVISH, commissaire 
«les terres, à Winnipeg.

r
Qui seront offerts à environ

30 cents dans la Piastre
Y compris la balance des

CHAPEAUX IVETE,
A des prix

COUR OE POUCE EXTRAORDINAIREMENT BAS
Bar ordre du Bureau,La vente commencera| Présidence du juge O’Gara )

Ottawa, 19 août 18P4.
John Elry, trouvé ivre sur la rue Wel 

lington, à six heures du soir, est condamné 
à SI d’amende «‘1 $1 de frais ou huit jours 
de prison.

John Peters, accusé «l’avoir insult»; une 
de ses voisines, est ac juitté faute de 
preuve.

Peter Keough, accusé «l’avoir instillé 
un huissier «le la cour de divisioi 
condamné à $3 «l’amende et $2 de frais ou 
huit jours de prison.

Minnie Fitzpatrick, accusée «l’avoir volé 
«leux habits appartenant à madame Arm­
strong, est trouvée coupable et condam­
née à un mois de prison aux travaux forcés^

James Ellard, accusé d’avoir permis du 
désordre dans sa maison„rue Dalhousie, 
est acquitté faute «le preuve.

John Earle, accusé d’ivresse, cause 
remise à demain malin.

Tim Fitzpatrick, accusé de voies de fait, 
est acquitté faute du preuve.

Alphonsine Cardinal accusée d’avoir 
obtenu des effets sous de faux pjétextes, 
est acquittée.

Huber Kerr, accusé de vente «le "boisson 
après sept heures le samedi soir, est con­
damné à $20 d’amende et $‘2 de frais.

Seerlinne White, accusée d’ivresse, est 
acquittée sur promesse de «juitter la ville.

Mercredi, 20 Août, CHARLES DRINK WATER,
Secretaire.CUEILLETTES DU REPORTER Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

Et se continuera pendant quelques jours 
seulement. Pilules de hi* Longues ComposéesVER SOLITAIREM. Eugène Dugal a terminé les 

travaux du plâtrage de l’intérieur 
de lTiistitul-Ganadien.

Quinze barges et deux radeaux 
de bois sont partis d’Ottawa, la 
semaine dernière.

Les membres de l’Union Saint- 
Joseph se réuniront, ce soir, à leur 
salle.

M l’abhé J. O. Routhier, accom- 
gnait les exe unionistes à Bucking 
ham, hier.

M. R. J. Devlin, est de retour 
d’une excursion de chasse du haut 
de la rivière Ottawa.

Deux cents cinquante personnes 
ont visité le musée géologique, la 
semaine dernière.

Les ouvriers ont commencé à 
poser le toit de l’aile en construc­
tion du collège d’Ottawa.

Les bouchers d’Ottawa ont l’in­
tention d’organiser une excursion 
dans le cours du mois prochain.

L'excursion de la société Saint- 
Vincent de Paul, section française 
aura lieu, mercredi, le 27 courant.

Les cadavres des deux frères 
Brown qui se sont noyés, dimanche 
matin, seront inhumés à Manotic-

li y aura des courses au trot, 
demain, sur l’hippodrome de M 
Laponne sur le chômai de Mont 
réal.

U un éminent savant allemand a récem­
ment découvert un “ spécifie certain " ex­
trait d’ure racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Solitaire qui se détache 
de sa victime (t passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu'il ait manqué me 
fois de prod lire Sun effet. Succès garanti, 
on n'txigeatcun payment avant que le ver 
ne soit sorti tout entier. Envoyez un tim­
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditio

B&F Venez ù bonne heure et profitez des 
meilleurs lots, chez I' Do McGALt

Recouverte» nIl y avait encore abondance de 
produits sur le marché By, ce 
matin. Les prix n’ont guère varié 
depuis samedi Les œufs se ven­
daient 17 cents la douzaine, et les 
prunes rouges 40 cents le sceau.

HUJUMBB

A. Woodcock,
fjpfl Pour la guéri»
« fl son certaine de 
ft fl toutes les affei» 
f*liions bilieuse?,
* 1 torpeur du foi(||*‘

__ Imaux de tôt*,
9in di ges lions 

«I-laA** étourdissements
O huit*" 1 et de toutes let 
it In avais fonctionne»

39, R17a ; SP A It KN.

POMMES POMME POMMES i
mdiaries Donalti A Co.,

79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C.,
Seront heureux de correspondre avec les 

propriétaires de vergers, les marchan ls et 
expéditeurs de pommes du Canada, en vue 
du commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

31 juillet 1884

malaises causés pur 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont vit. n 1 recommandée.- ^ 
comme étant un düj ,’lus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plu** 
haut mentionnées. Elles ne contlennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfante 
ou des personnes âgées. Les Pilules in'. 
Noix Longues Composées, de MoGale, son', 
préparées avec soin, avec un extrait 
centré, tiré de la noix longue et con 
avec d’autres principes végétaux, de 
niôre à les placer au premier ran 
toutes les pilules stomachiques jusq 
sent offertes au public.

B. E McGALE,

■HEYWOOD de Cie ,
19 Park Place, New^York.

1 juillet 1884

ÉlÉÉ9m

Le Restaurant “ (Jueeii BASSIN DE RADOUBGrande Réduction Numéros 13 A 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Renas ù 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des ai 
privés

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire,

qu'il pr/«

Chimiste,
Montréal

COLOMBIE ANGLAISE
SUR TOUTES MES

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscriptlon 
“Soumission poui Bassin de Radoub, C.A.” 
seront reçues à ce bureau jusqu'à SAMEDI, 
le 20 septembre 1884 inclusivement, pour la 
construction et l’achèvement d’une partie 
déjà commencée d’un
Bassin de Radoub au Port Esqui­

mau, Colombie Anglaise,
plans et spécifications 

vus le et après LUNDI, le 
ptembre prochain, au département des 

Travaux Publics, Ottawa, ou sur deman- 
ue à l’hon. J. W. Trutch, Victoria, G. A. 

Les soumissionnaires sont avertis que 
es ne seront point prises en consi­

dération si elles ne sont faites sur les fo 
les, dont les blancs devront ôt 
blement remplis, et que si les pr 

r chacun des items inclus,

AVIS SPECIAUX

M. N. A. Savard, est le seul agent 
à Ottawa pour la célèbre poudre de 
condition de “Maude S” pour les 
chevaux, hôtes à cornes, moutons, 
porcs et volailles.

1883

Je ventin au tietail le prix 
tin groM

PSt' Venez voir mes prix avant (Ta­
ke ter.

LA SANTEJJN DEVOIR
LA MALADIE UN CRIMül

Evidemment le 
malheureux dans

I20 mars 1884

1 conformément aux
urront être

Avis aux intéresses—Personne ne 
peut me surpasser pour le bon mar- BULLETIN If *chéARGENT COMPTANT

1J’ai régi ; il •. i. te-i.ii d’hui e d’O- 
live que je vendrai à $1 20 le gallon 
impérial.

leurs offr Son Honneur le 
refuse le retrait dt 
tre l’élection de M 

^ le comté de Gardv

MliPour les meilleures ferronneries à bon ma: 
ché, allez chez tre convena- 

rix sont fixés 
, et portentOscar McDûlsTELL Deux dètectiîs étrangers sont 

arrivés à Ottawa, hier matin ; le 
but de leur visite 4 la capitale n’est 
pas connu.

Le corps de musique Ste Aune, 
malgré la fatigue de la journée 
d’hier, est allé jouer à la porte du 
bazar Sainte Aime, hier soil.

Avis—Les membres de l’Associa­
tion des Bouchers d’Ottawa, tien­
dront une assemblée dans la salle 
du marché By, mercredi le 20 
courant à huit heures p. m Tous 
sont invités d’y assister. Par ordre, 
J. M IIovle, Secrétaire.

McDougall & cuznbj

Le plus ancien magasin de ce gen 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne

GROSSE TARK1ERE,

Rue Sussex, et coin île la rue Duke,

N. A. Savard, 
rue Dalhousie

La Sprusine—La sprucine cuinme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce,

En vente chez H. F. McCarthy et 
C O. Dacier, Ottawa.

EPICIER,

101 RUE RIDEAU.
----- DU-----iirs propres sign 

Un cheque «le baneque accepté pour le 
i $7,500.00, fait payable à l'ordre 
able Ministre des Travaux Pu- Dr. BAXTER.11 r

Le SEUL RI JIEDE VEG1TAL I H
CONTUS LA

Dyspepsie, Verte d’Appetll, L 
Indigestion, Constipation f

Habituelle, Mal de Tele *

on tant de 
: 1'honor,

blics, doit accompagner chaque seumission, 
laquelle somme sera confisqué^, si le sou­
missionnaire refuse d’accepter le contrat 
pour l’onvrage aux taux et termes mention­
nés dans sa soumission. Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n’aura pas été 
acceptée.

Le département ne s’engage pas, néan­
moins, à accepter ni la plus tyÛHie ni aucune 
des soumissions.

Par ordre.

de Hier, a eu lieu 
vière du Loup, et 
nique politique o 
norable ministre c 
viron quarante co 
députés, y oui pri 
de nombreux dis 
députés se sont dé 
du projet de cong 
de fer du Pacifii

CHAI DIKKKN, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZNER
31 Octobre 1883. la

etc., etc., etc.
—Fait< N Veswai a« ia VALE­

RIA. L’est la meilleure pom* 
matie contre la chute «le» 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, rue Siuwe

>0PRIX, 25 cl», lu BOUTEILLE. 
Vendu partout, et par C. O. DACJEh 

Ottawa.
KF. H. ENNIS,

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics, t 

Ottawa, 8 août 1864. | 15 mai 1883. lan

* i
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